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Triduum Eucharistique
TROISIEME INSTRUCTION

Le Don de la Communion.
(Suite.)

II.—Perfection et qualités du Don.

L’excellence d’un don ne résulte pas seulement des biens 
qu’il contient et qu’il livre; elle se tire aussi du mode du don, 
c’est-à-dire de la façon dont il est fait, des qualités qu’il revêt, 
des circonstances qui l’accompagnent. Sous ce nouvel aspect, 
le don de la Communion, déjà si précieux en lui-même, nous 
apparaîtra plus grand, plus inénarrable encore et comme étant 
vraiment le plus grand des Dons de Dieu: “Gratias Deo super 
inenarrabili dono ejus\”

Nous aurons, il me semble, indiqué dans le don de l’Eucha­
ristie, les qualités les plus dignes de fixer notre attention et de 
provoquer notre estime et notre reconnaissance, si nous met­
tons en relief deux caractères particuliers de ce don : la plénitude 
et la générosité avec lesquelles il nous est offert par la libéralité 
divine.

Apprenez donc, chrétiens, à connaître et à apprécier de plus 
en plus le don de Dieu : “Si scires Donum Dei\”

L’Apôtre nous dit quelque part qu’en nous donnant son Fils 
Dieu nous a tout donné : Per quern maxima et pretiosa nobis do- 
navit! Le Fils, en se donnant lui-même dans l’Incarnation et la 
Rédemption, s’est livré sans réserve à l’homme: tradidit semet- 
ipsum. Mais aucun de ces dons n’a atteint la plénitude avec 
laquelle Jésus-Christ se livre à nous dans le Sacrement de la 
Communion: c’est ici vraiment qu’il atteint les dernières li­
mites du don : Infinem dilexit\

L’Eucharistie c’est Dieu, c’est le Christ donné à jamais et 
pour toujours; par une donation ferme, stable, sans terme ni 
limites, une donation qui toujours se renouvelle et se perpétue


